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DEPARTEMENT 


DE  PARIS. 

ADRESSE  AU  ROI. 

S I R E, 

Le  DiRECTOtRE  du  Département  de  Paris  a rendu 
compte  à une  Aflemblée  extraordinaire  de  tous  les  Membres 
du  Département , de  l’état  aduel  de  la  Capitale. 


Le  Departement  n’en  a point  été  efïrayé  , parce  qu’il 
connoît  l’attachement  du  Peuple  à la  pcrfonne  du  Roi , 


( 1 ) 

Sc  qu’il  fait  que  Me  Roi  a juré  fidélité  à la  Conftitution. 
Mais  ^ Sire,  la  confiance  que  le  Peuple  a dans  votre 
perfonne  peut -elle  réfifter  long -temps  aux  impreffions 
que  des  hommes,  preiTés  de  jouir  de  la  liberté,  reçoivent 
de  tout  ce  qui  efl  auprès  de  vous  > 

Les  ennemis  de  la  liberté  ont  craint  votre  patriotifme, 
& ils  fe  font  dit  : nous  allarmerons  fa  confiance.  Cachant 
fous  un  voile  faint  leur  orgueil  humilié , ils  verfent  fur 
la  Religion  des  larmes  hypocrites.  Ce  font  là , Sire  , les 
hommes  dont  vous  êtes  entouré.  On  voit  avec  peine  que 
vous  favorifez  les  Réfraélaires  , que  vous  n’êtes  fervi 
prefque  que  pàr  des  ennemis  de  la  Conftitution  ] & l’on 
craint  que  ces  préférences , trop  manifeftes , n’indiquent 
les  véritables'  difpofitions  de  votre  cœur. 

Stre  , les  circonftances  font  fortes.  Une  faufte  politique 
doit  répugner  à votre  caradère  & ne  feroit  bonne  à rien. 

Sire  , par  une  démarche  franche  , éloignez  de  vous 
les  ennemis  de  la  Conftitution  ; annoncez  aux  Nations 
étrangères  qu’il  s’eft  fait  une  glorieufe  Révolution  en 
France , que  vous  l’avez  adoptée , que  vous  êtes  maintenant 
le  Roi  d’un  Peuple  libre  , 8c  chargez  de  cette  injlrucîion  àCun 
nouveau  genre , des  Miniftres  qui  ne  foient  pas  indignes 


(3) 

d’une  fi  augufte  fonâion.  Que  la  Nation  apprenne  que 
fon  Roi  s’eft  choifi,  pour  environner  fa  perfonne , les 
plus  fermes  appuis  de  la  liberté  ; car  aujourd’hui  il  n’eft 
pas  d’autres  véritables  & utiles  amis  du  Roi.  Sire,  ne 
repoulfez  pas  la  démarche  que  fait  auprès  de  vous  le  Dé- 
partement de  Paris  ; le  confeil  qu’il  vous  offre  vous  feroit 
donné  par  les  83  Départemens  du  Royaume  , fi  tous  etoient 
à portée  de  fe  faire  entendre  aufli  promptement  que  nous. 

Le  18  Avril  1791* 


Si^né  LA  ROCHEFOUCAULD  , Vrifidenu 

Signe  Blondel,  Secrétaire, 


De  f Imprimerie  de  BaLlarp  , Imprimeur  du  Département  de  Pans  ^ 
rue  des  Mathurins  , 17^14 


